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Séance du 14 avril 2023 à 15h 

à l’Académie des sciences d’outre-mer, 15 rue La Pérouse 75116 Paris 
accessible présentiel et en visioconférence  

présidée par Roland Pourtier  
coordonnée par Jean du Bois de Gaudusson 

 
La Corne de l’Afrique : interface critique entre 

l’Afrique et l’Asie 
 

PROGRAMME  
 
Introduction  

Roland Pourtier, Président – ASOM 

 

Lecture des procès-verbaux des séances des 17, 22 et 30 mars 

Pierre Gény, Secrétaire perpétuel – ASOM 

 

Présentation de la séance 

Jean du Bois de Gaudusson, 3ème section – ASOM 

 

Communications 

 

« La Corne de L’Afrique dans son cadre historique et ses évolutions » 

Jacques Legendre, 3ème section – ASOM  

 

« Les enjeux géopolitiques actuels : une zone au cœur des tourmentes » 

Frédéric Clavier, 3ème section – ASOM  

 

« Djibouti : un pays au cœur des instabilités » 

Dominique Decherf, diplomate, ancien Ambassadeur à Djibouti 

 
« La Corne et les enjeux de demain : quel développement ? » 
Christian Yoka, diplomate, Directeur du département Afrique - Agence Française de 
Développement (AFD) 

 
 
Installation par Jean du Bois de Gaudusson de François Rajaoson 

en qualité de Membre associé suivie d’une communication sur « La nation malgache en devenir » 
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Résumés  
 

Introduction générale 
 

« La Corne de l’Afrique : quels destins ? quels enjeux ? » 

Jean du Bois de Gaudusson, 3ème section – ASOM 
 

La Corne de l’Afrique est une région d’importance stratégique avec laquelle l’Occident 
entretient des liens politiques, économiques et culturels de longue date. Dans l’histoire, la France y 
a déployé, aux côtés d’autres nations (Grande-Bretagne, Italie notamment), une politique 
d’influence, notamment en Somalie française. Des personnalités françaises emblématiques y ont 
laissé leur empreinte ; il n’est que de citer Arthur Rimbaud ou Henri de Monfreid.  

Prise dans son acception large (Ethiopie, Erythrée, Somalie, Djibouti, Soudan et Soudan 
du Sud), elle recoupe des réalités ethniques pour partie communes qui paraîssent lui donner une 
cohérence d’ensemble. Mais ces mêmes réalités ethniques ont été par le passé et restent à ce jour 
source de tensions voire de conflits ouverts.  La Corne de l’Afrique se place au confluent du monde 
arabe, de l’Afrique centrale et de la partie orientale du Sahel. Elle commande entre autres l’accès à 
la Mer Rouge et au Canal de Suez. A ce titre, elle a une valeur stratégique unique et aiguisent les 
appétits des puissances extérieures. 

La Corne a de plus connu des évolutions importantes au cours des deux dernières décennies 
et se trouve de plus en plus marquée par une évolution de la dynamique régionale. Des accords de 
paix historiques et la mise en place de transitions démocratiques ont offert des espoirs et des 
opportunités. Toutefois, les conflits, souvent alimentés par des tensions ethniques, la lutte pour le 
pouvoir et les ressources naturelles, l’extrémisme violent, la concurrence au niveau international 
pour s’assurer des influences, exacerbent l’instabilité et la fragmentation de la Corne de l’Afrique à 
un moment où les engagements de la coopération multilatérale sont en diminution. 
 
 
 

******** 
 

 
« La Corne de L’Afrique dans son cadre historique et ses évolutions » 

Jacques Legendre, 3ème section – ASOM  
 

La Corne de l’Afrique ne fait plus rêver les Français. Il n’en a pas toujours été ainsi. 
A la fin du XIXe siècle, l’objectif de la Mission Marchand, partie de l’Afrique Centrale, est 

d’atteindre Obock, sur les bords de la Mer Rouge, en traversant l’Ethiopie. 
Rimbaud est à Harrar où il vend des fusils et renseigne la Société de Géographie de Paris. 

En 1929, Kessel, jeune journaliste, aidé par Monfreid, réalise pour le journal « Le Matin » un 
reportage sur l’esclavage autour de la Mer Rouge, avant d’écrire son roman « Fortune Carrée ». 

De 1931 au début de 1933, la mission archéologique et ethnographique Dakar-Djibouti 
visite Gondar et Massaouah et témoigne des liens entre la France et l’Empire du Négus. A travers 
ces témoignages, retrouvons les constantes d’une partie de l’Afrique plus que jamais stratégique.      
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« Les enjeux géopolitiques actuels : une zone au cœur des tourmentes » 

Frédéric Clavier, 3ème section – ASOM  
 

La Corne de l'Afrique est soumise, depuis plus d'une décennie, à une exacerbation des 
rivalités et un jeu des puissances qui va croissant. La Mer Rouge est le centre de toutes les attentions. 
Les puissances traditionnelles (États-Unis, Grande Bretagne, Russie, France) doivent composer 
avec de nouveaux arrivants (Chine, Turquie) alors que, dans le même temps, des pays du voisinage 
(pays du Golfe) montent en puissance dans un souci d'affirmation de leurs intérêts. Chacun, dans 
ce grand jeu, déploie les instruments classiques de la puissance pour affirmer son autorité.     
 
 
 

******** 
 
 

« Djibouti : un pays au cœur des instabilités » 
Dominique Decherf, diplomate, ancien Ambassadeur à Djibouti 

 
La République de Djibouti se trouve au point de rencontre de puissantes dynamiques 

régionales et globales. Elle les subit en s’efforçant, avec un succès certain, de les utiliser à son 
avantage. Elle s’est sentie trop souvent sous-estimée, à commencer par la France, ce qui n’est pas 
sans vérité. La confirmation récente de son importance stratégique pour Paris devra s’accompagner 
de signes tangibles.   

 


